
solidarité

e Crous (Centre régio-
nal des œuvres univer-
sitaires et scolaires) deLPoitiers a souligné, sur

les réseaux sociaux, son engage-
ment solidaire envers les étu-
diants. Saïd Chnib, boulanger à
la boulangerie de la gare, ne se
sent pas pour autant particuliè-
rement méritant.
Depuis deux semaines, il distri-
bue, tous les soirs, ses invendus.
« De tout, des pains, des sand-
wichs, des pâtisseries. Et même
des pizzas des fois », explique-t-
il.

« J’aide
quelqu’un
d’autre, ça fait
vraiment plaisir »

C’est un étudiant, engagé depuis
un an pour ses camarades, qui a
eu l’idée de faire appel à un bou-
langer. Eshgi Jamalov vient lui-
même, tous les soirs, chercher
les invendus pour les rapporter
dans sa résidence étudiante
René-Descartes, à Poitiers. « J’ai
eu l’idée de demander à des bou-
langers, puisqu’ils ont souvent
des invendus, raconte le jeune
étudiant. Ils ont tous refusé. Un
jour, j’ai demandé à Saïd Chnib.

Il m’a répondu : “ viens ce soir ”,
comme s’il m’attendait. Depuis,
je viens chaque soir. »
Le boulanger n’a en effet pas hé-
sité à répondre présent. « Ça me
fait plaisir », ne cesse-t-il de ré-
péter. « En ce moment, c’est diffi-
cile pour tout le monde. Ici, à la
gare, on fonctionne beaucoup
moins bien, il y a moins de pas-
sage avec les transports », com-
mente le boulanger, qui propose
notamment de nombreuses spé-
cialités du Maroc, d’Algérie ou
de Tunisie.

« De toute façon, ce sont des in-
vendus, estime le boulanger. Je
pourrais les retravailler pour les
proposer à la vente par la suite,
mais là, j’aide quelqu’un d’autre,
ça fait vraiment plaisir. » Un
acte de solidarité auquel il
semble habitué, puisqu’il rap-
porte venir en aide, de temps en
temps, à des personnes dans le
besoin. « Il a vraiment un grand
cœur », commente ainsi Eshgi
Jamalov.
D’autant que cette forme d’en-
traide semble plébiscitée par les

étudiants en galère. « C’est vrai-
ment utile, chaque soir, les étu-
diants font une file d’attente
avant que j’arrive », décrit Eshgi
Jamalov. Jusqu’à 70 étudiants en
profitent tous les jours, selon les
relevés du bénévole.
Son initiative a été repérée par
la directrice du Crous, qui lui a
proposé de lui prêter une voi-
ture du centre, afin qu’il évite
d’utiliser la sienne. Une aide ap-
préciable qu’il a acceptée.

Baptiste Decharme

Le boulanger distribue
ses invendus aux étudiants
Saïd Chnib tient la boulangerie de la gare. Depuis deux semaines, en partena-
riat avec le Crous, il distribue ses invendus le soir, au bénéfice des étudiants.

Saïd Chnib (à gauche) donne tous les soirs ses invendus à Eshgi Jamalov, qui les distribue ensuite
aux étudiants hébergés par le Crous.

exposition
Les relations entre l’art
et l’informatique
à la chapelle Saint-Louis
Du 1er juillet au 31 octobre 2021,
le Miroir de Poitiers présente
l’exposition « L’Atelier des
mémoires vives et imaginaires :
Art, informatique et
cybernétique » qui raconte une
histoire des relations entre l’art
et l’informatique. L’exposition
sera aussi l’occasion de
produire une œuvre originale
de Pierre Besson au sein de la
chapelle Saint-Louis du collège
Henri-IV. L’exposition
combinera le baroque de la
chapelle et le high-tech de
l’informatique.
Enfin, un vaste programme
d’animations rythmera
l’exposition de juillet à octobre :
visites commentées, formations
et stages tous publics,
conférences, etc.

spectacles

Le dispositif
« Culture à l’air libre »
reporté en mai

En raison du contexte
sanitaire et des dernières
annonces gouvernementales,
la Ville de Poitiers, après en
avoir informé les artistes, se
voit dans l’obligation de
reporter la manifestation
« Printemps 2021 : la culture à
l’air libre ! » Dès le 3 mai
jusqu’au 21 juin, la Ville donne
d’ores et déjà rendez-vous aux
Poitevines et aux Poitevins
pour des spectacles de rue
avec danseurs, circassiens,
comédiens, marionnettistes,
crieurs publics, musiciens.
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